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SEPTOSYRINGOTHYRIS DEMANETI 
NOV. GEN, NOVZSE, 
UN SYRINGOTHYRIDE NOUVEAU DU DINANTIEN 
DREFLAZBELGIOUE, 


par Antoine VANDERCAMMEN (Bruxelles). 


(Avec une planche hors texte.) 


Les syringothyrides sont des Spiriferinine de grande taille, 
syringophores, á aréa tres développée et á test perfore. Les genres 
actuellement connus sont : 


1) Pseudosyrinx S. WELLER 1914, caractérisé par une plaque 
delthyriale normale, sans pointe, et l'absence de syrinx; sinus et 
bourrelet lisses; 


2) Pseudosyringothyris G. FREDERICKS 1916, caractérisé par 
` une masse syringogène sur la plaque delthyriale, sans syrinx; 
sinus et bourrelet lisses; 


3) Prosyringothyris G. FREDERICKS 1916, caractérisé par un 
syrinx ouvert; sinus et bourrelet lisses; 


4) Syringothyris A. WINCHELL 1863, caractérisé par un syrinx 
fermé ou qui tend á se fermer, parfois divisé en deux par le 
repli vers l'intérieur d'une des lèvres du tube; sinus et bourrelet 
lisses. 

Aucun genre syringothyride ne possède un septum médian 
ventral. Le nouveau genre que je propose présente un ensemble 
de caractères non encore signalés jusqu'à présent, c'est-à-dire 
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un test perforé, un syrinx particulièrement développé et un 
puissant septum ventral médian parfois bifide. 


Sous-famille 


SPIRIFERININZ Scu. et L. emend. W. PAECKELMANN 1931. 
Genre Septosyringothyris nov. gen. 


Diagnose. — Formes syringothyrides perforées. Bourrelet 
et sinus lisses. Plaque delthyriale avec syrinx long, puissant sep- 
tum médian ventral, parfois bifide. 


Génotype. — Septosyringothyris demaneti nov. sp. 


Septosyringothyris demaneti nov. sp. 
Holotype. — Spécimen n° 5118. 
Paratypes. — Specimens n 5119, 5120) 512355123, 


Conservés a l'Institut royal des Sciences Naturelles de Bel- 
gique a Bruxelles. 


Locus typicus. — Pl. Yvoir 5775, Yvoir Station. 
Tournaisien, Calcschistes de Maredsous, Tn2c. 1.G.9356. 


Diagnose. — Coguille spiriferoide aliforme, atteignant une 
taille moyenne. Aréa élevée et courbée, crochet droit et pointu. 
Sinus étroit, peu profond, arrondi, bien limité par les cétes bor- 
dières, lisse. Bourrelet peu élevé, étroit, arrondi, bien limité, 
non costulé. Côtes radiaires arrondies, au nombre de 15 à 18 par 
flanc, espaces intercostaux étroits. Microsculpture consistant en 
microrainures radiaires courtes, filiformes, disposées irrégulière- 
ment en quinconce. Lamelles dentaires courtes, épaisses, peu 
divergentes. Plaque delthyriale épaisse et longue, terminée en 
pointe. Syrinx de section circulaire fermé et long. Septum médian 
ventral soudé au syrinx, puissant, simple ou bifide. 


Je dédie cette espèce à M. le Chanoine Félix DEMANET, Con- 
servateur honoraire à l'Institut, dont les travaux sur les faunes 
carbonifères de Belgique sont remarquables. 


Description. — Le contour rappelle Cyrtospirifer dont 
il ne se distingue à première vue que par l'absence de côtes dans 
le sinus et sur le bourrelet. Les valves ventrales semblent affecter 
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deux formes. La première est aplatie, à crochet droit, pointu, à 
cótes fines, avec un sinus nettement limité par des cótes bordiéres 
étroites. La seconde est plus courbée, à côtes radiaires un peu plus 
grosses, a crochet courbé, à sinus plus large, moins bien limité 
par des cótes bordiéres plus larges. Elles sont toutes deux 
aliformes. Les valves dorsales sont aplaties et ne paraissent pas 
offrir de différence entre elles. Elles sont rarement en connexion 
anatomique et par suite du léger écrasement qu'ont subi les 
fossiles, elles sont déplacées par rapport á la valve ventrale. 


L'aréa est plus basse que dans Syringothyris et plus courbée, 
mais son aire « ligamentaire », c'est-à-dire là où les microcostules 
de croissance se croisent avec les microcostules transversales, est 
nettement moins étendue que dans Cyrtospirifer. 


Le sinus et le bourrelet sont lisses et ne portent que les micro- 
costules concentriques de croissance. 


La macrosculpture se compose de cótes radiaires, arrondies, 
au nombre de 12 a 15 dans une forme et de 15 a 18 dans l'autre. 
Les espaces intercostaux sont étroits. 


La microsculpture consiste en de petits sillons, disposés irré- 
guliérement en quinconce. Leur densité de 13 a 15 environ par 
mm? est voisine de celle observée dans Syringothyris pour les 
perforations. I] semblerait que ces sillons soient directement en 
rapport avec ces dernieres. 


Les lamelles dentaires sont courtes, épaisses et peu divergentes. 
La plaque delthyriale est également épaisse, avec callosité apicale 
et porte un syrinx long, de section circulaire, relié a la paroi de 
la valve par un puissant septum médian qui se divise parfois en 
deux branches. 

Les champs musculaires n'ont pas été observés, sauf le pro- 
cessus cardinal qui apparait, en section polie, allongé transver- 
salement et divisé en 20 lamelles dans le spécimen n° 5128. 


Rapports et différences. — Le genre Septosyringo- 
thyris se sépare de tous les autres syringothyrides par la présence 
d'un fort septum médian ventral simple ou bifide. 


L'espèce demaneti se distingue de toutes les autres espèces 
syringothyrides connues par sa microsculpture particulière. 


Horizon stratigraphique. — Septosyringothyris 
demaneti n'a été trouvé jusqu'à présent qu'à un seul endroit 
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Pl. Yvoir 5775, dans les Caleschistes de Maredsous, du Tour- 
naisien moyen, Tn2c. Il y est très abondant; l'Institut en possède 
une quarantaine de spécimens. 
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A. VANDERCAMMEN. — Septosyringothyris demaneti nov. gen. nov. sp., 
un syringothyride nouveau du Dinantien de la Belgique. 
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INSTITUT ROYAL DES SCIENCES NATURELLES DE BELGIQUE. 


EXPLICATION DE LA PLANCHE I. 


Fig. 1 a 9. — Septosyringothyris demaneti nov. gen. nov. sp. 
Localité : Pl. Yvoir 5775, Yvoir Station. 
Position stratigraphique : Tournaisien, Calcschistes de Maredsous, Tn2c. 


12629556: 


1. — Holotype. Spécimen n° 5118. 


Valve ventrale incomplète montrant le sinus étroit, lisse et les côtes radiaires 
fines. Spécimen de la première forme (X 1). 


2. — Idem. 

Le même individu, vue de l'aréa élevée et courbée, avec une «aire liga- 
mentaire > très étroite, visible à gauche près du delthyrium. Au centre, on 
aperçoit la plaque delthyriale et le syrinx dans le fond du delthyrium (x 1). 


3. — Spécimen n° 5120, de la deuxième forme. 

Valve ventrale plus bombée que dans le spécimen précédent. Le crochet 
est usé. Le sinus est étroit et moins bien limité. Les côtes radiaires sont 
un peu plus grosses (X 1). 


4. — Le même, vue de l'aréa (x 1). 


5. — Paratype. Spécimen n° 5119. 
Valve ventrale, vue de l'aréa élevée et courbée. Au centre du delthyrium 
on voit la plaque delthyriale et le long syrinx. 


6. — Paratype. Spécimen n° 5123. 

Lame mince, perpendiculaire au plan de symétrie bilatérale, dans la région 
du crochet. On y remarque les lamelles dentaires épaisses et entre elles, un 
puissant septum médian simple qui relie la paroi de la valve au syrinx 
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7. — Spécimen n° 5124. 

Lame mince, perpendiculaire au plan de symétrie bilatérale, dans la région 
du crochet. À gauche et à droite, les cavités apicales latérales et les épaisses 
lamelles dentaires. En bas, l'échancrure du delthyrium, la plaque delthyriale 
dans laquelle on aperçoit le syrinx colmaté. Au centre, un large septum 
médian simple (x 4,5). 
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8. — Paratype. Spécimen n° 5125. 

Lame mince, un peu oblique par rapport au plan de symétrie bilatérale, 
dans la région du crochet. Mémes observations que pour la fig. 7. En plus, 
le septum médian est bifide (X 4,5). 

Remarque. Le septum bifide a été observé sur une vingtaine de spécimens, 
il n'est donc pas une anomalie ni un accident. 


9. — Spécimen n° 5126. 

Portion de test de la valve ventrale montrant les cótes radiaires arrondies, 
peu élevées et la microsculpture composée de sillons courts et tres étroits, 
disposés irrégulièrement en quinconce. 


AD. GOEMAERE, Imprimeur du Roi, 21, rue de la Limite, Bruxelles 


